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Plus besoin de porter des
talons pour être fashion. La
ballerine est devenue un
élément incontournable de
la mode pour toutes les
femmes d'aujourd'hui. Avec
des coloris et des styles va-
riés, ces chaussures se por-
tent aussi bien en journée
qu'en soirée pour celles
qui savent les accommo-
der. Tout simplement ravis-
santes avec les robes, les
tenues décontractées du
type jean slim ou jupes
paysannes, les ballerines
peuvent aussi se marier
avec des tenues très élé-
gantes comme les tailleurs.
Pratiques, confortables, es-
thétiques, légères, la gent
féminine ne tarit pas
d'éloges sur cet accessoire
devenu culte et toujours à
la pointe de la tendance.

TOUTES les fashionitasvous le diront. La mode estun éternel recommence‐ment et la ballerine est re‐mise au goût du jour.Indémodables et toujours àla pointe de la tendance, ceschaussures sont un élémentincontournable de la modepour toutes les femmesd'aujourd’hui. Élégante, raf‐

"inée et surtout très confor‐table, la ballerine, en tantque chaussure de ville,connaît un succès fou auprèsde la gent féminine. Avec descoloris et des styles variés,ces chaussures se portentaussi bien en journée qu'ensoirée pour celles qui saventles accommoder pour deslooks originaux, classiquesou chics. Tout simplementravissantes avec les robes,les tenues décontractées dutype jeans slim ou jupes pay‐sannes, les ballerines peu‐vent aussi se marier avecdes tenues très élégantescomme les tailleurs. Actuellement, les ballerinessont vendues sous toutes lescouleurs et toutes lesformes, dans tous les maga‐sins et marchés. De la ver‐sion la plus épurée aumodèle imprimé, en passantpar la ballerine à nœud maisaussi sportswear, le choixest large et chacune peut ytrouver son compte. On re‐trouve des ballerines avecdes trous pour les plus rock,avec des strass pour lesclubbeuses, avec un taloncompensé pour celles quipréfèrent la hauteur. Autre avantage, les prix quisont accessibles à toutes lesbourses et oscillent entre3000 et 35 000 francs, selonla qualité. Pratiques, confor‐tables, esthétiques, légères...les femmes de tous âges ettoutes classes sociales ne ta‐rissent pas d'éloges sur cet

accessoire devenu culte, ettoujours à la pointe de latendance.
« Je porte la ballerine parce
que je suis à l'aise dans cette
chaussure. Elle est pratique
pour les ballades et les petites
sorties. Comme je m'habille
plus en tenue décontractée,
c'est la chaussure qui va le
mieux pour ce style d'habille-
ment», con"ie Priscillia M.
«Parce que je suis grande, je
n'ai pas besoin d’un surplus
de centimètres. J'évite donc
de porter les talons hauts.
D'où l'option des ballerines et
je ne suis pas déçue», fait sa‐voir, pour sa part, Anita T. Aux raisons évoquées parnos interlocutrices, s'ajouteune autre question relevantde la santé : le confort que leport de ces chaussures pro‐cure au niveau des articula‐tions. Il faut en convenir, de nosjours, les ballerines allientl'utile à l'agréable et à l'es‐thétisme. Pour comprendrele béguin de la gent fémininepour la ballerine, retour surl'histoire de ce petit bijou demode.
HISTOIRE DE CHAUSSONSTout commence en 1932,lorsqu'un Australien nomméJacob Bloch conçoit dans sonatelier londonien des chaus‐sures pour faciliter les mou‐

vements des danseuses etles soulager ainsi de leursdouleurs. Il baptise sa petitetrouvaille « les ballerines »,en référence au terme quidésigne les danseuses deballet depuis le XVIe siècle.Quelques années plus tard,en 1947, le modèle évolue àtravers Rose Repetto, unestyliste française d'origineitalienne. Elle crée spéciale‐ment pour son "ils danseur,Roland Petit, des chaussonsencore plus confortables. Pour cela, elle utilise la tech‐nique du « cousu retour‐née », autrement dit, ellecoud la semelle à l'envers,puis la retourne. Très vite,ces nouvelles ballerines sontadoptées par de nombreuxprofessionnels du domaine,la notoriété du "ils Repettocontribuant fortement à leursuccès. Mais la ballerine vadevenir une chaussure deville et s'immiscer dansnotre quotidien, grâce à l'ac‐trice française Brigitte Bar‐dot dans les années 50. C'est elle qui va en détour‐ner l'usage originel pour enfaire un usage citadin, en de‐mandant à la maison Re‐petto de lui confectionnerune paire adaptée pour sebalader. Le public découvreainsi l'actrice porter, pour latoute première fois, des bal‐lerines rouges appelées

Cendrillon dans le "ilm « Et
Dieu créa la femme », en1956. Le mythe est né. Le célèbre chausson dedanse quitte ainsi l'universdu ballet pour entrer dansla ville, le quotidien. Denombreuses personnalitéscomme Audrey Hepburn,apparaissent elles aussi, bal‐lerines aux pieds. Depuislors, la ballerine va com‐mencer par être portée partoutes les générations. Au "ildes ans, les créateurs sel'approprient et détournentcet objet mythique dont ledesign a évolué pour deve‐nir un modèle à mi‐cheminentre le chausson et le sou‐lier. Chanel l'imagine en 1957,bicolore beige et noire, ce

qui a pour but d'allonger lajambe et de raccourcir lepied. Aujourd'hui, les plusgrands, Marc Jacobs, Chloé,Lanvin et même Louboutinreprennent ce modèle dechaussure en y ajoutant leurgriffe et un grain de moder‐nité, béné"iciant de nou‐velles technologies pouraméliorer le style et leconfort. Ainsi, Louboutin les par‐sème de clous, Jean PaulGaultier les déstructure,Sonia Rocha les appose deperles. Désormais, la balle‐rine est un "must have",voire un basique des dres‐sing qui libère la femme dutalon vertigineux, sans né‐gliger le look, la féminitél'élégance.

La ballerine, cette indémodable chaussure
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Indémodables, les ballerines peuvent se porter en
tenue décontractée comme des slims...
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... des pantalons et...
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... et les marchés : chaque femme trouve son compte.
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Les ballerines en vente dans un magasin….

Ph
ot

o 
: C

O
E

... se marier avec des tailleurs.
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